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Tirages du 1er avril 2022

LOTERIES

«J
e n’étais pas partie
toute seule dans
cette aventure, mais
je me suis très vite

retrouvée toute seule.
Je ne compte plus le rester, car
c’est épuisant!» Patronne à
Saint-Imier du magasin de
vente en vrac ST’-I vrac, Nancy
Braendle a confirmé qu’à fin
avril, elle ne reconduira pas le
bail commercial qui la lie de-
puis trois ans au local imérien.
Du moins pas en mode solo. Le
projet en l’état a vocation de
renaître sous la forme d’une
société coopérative, calquée
sur le modèle de l’épicerie Au-
trement, à Tramelan.

100% bio ou non, peu importe,
du moment qu’on réduit les
déchets. Dans une optique de
consommation responsable,
l’offre de produits en vrac
s’inscrit résolument dans l’air
du temps. En ouvrant Festi-
shop, à Tavannes, en 2018, Li-
liane Engelmann avait fait fi-
gure de pionnière dans la
région. «Depuis, nous sommes
passés d’une cinquantaine
d’articles à plus d’une cen-
taine.» ST’-I vrac a donné le ton
dans le Vallon, en 2019, suivi
peu après par l’épicerie de Tra-
melan, l’automne suivant. A

Moutier comme à La Ferrière,
un petit assortiment est égale-
ment proposé par des commer-
ces plus traditionnels.

Forte baisse l’an passé
Contre toute attente, en 2021,
les échoppes spécialisées ont
enregistré une forte baisse de
leur chiffre d’affaires. Au ni-
veau suisse, la moyenne de
celle-là avoisinerait les 30%.
D’un point de vue purement ré-
gional, Liliane Engelmann s’es-
time pour sa part privilégiée.
«Après avoir été vraiment au ta-
quet, en 2020, on a juste essuyé
un petit recul suivant le stock.»
Coprésidente de la Société coo-
pérative Autrement, Valérie
Piccand témoigne en revanche
sortir d’une fin d’année labo-

rieuse. «Nous ne sommes pas
serrés au niveau des liquidités,
mais on a par contre observé
une baisse de la fréquentation.
Pour essayer de la remonter et
attirer davantage de jeunes, on
a lancé une campagne sur les
réseaux sociaux au travers d’un
clip vidéo. Pour animer le ma-
gasin et le faire connaître, on
prévoit aussi des dégustations
en présence des producteurs.»
En tant que cogérante, Pauline
Ramseier constate quant à elle
quelques réticences auprès de
certains aînés. «Eux qui avaient
connu le vrac étant jeunes
n’ont pas forcément envie de
s’y remettre.»
Reste qu’après un premier im-
pact positif, la pandémie a fi-
nalement eu un effet sournois

sur la plupart des petits com-
merces. «Dès que les gens
n’ont plus été confinés, ils ont
repris leurs bonnes vieilles ha-
bitudes», regrette Nancy
Braendle. «A force d’avoir été
privés de tout, ils sont repartis
comme un cheval auquel on a
retiré sa bride autour du cou.»
Pour espérer maintenir une of-
fre en laquelle elle croit, l’ex-
ploitante a sollicité un soutien
d’équipe parmi sa clientèle.

Un modèle qui fait école
Grâce à la ferveur d’une di-
zaine d’Erguéliens, un projet
coopératif est désormais dans
les starting-blocks, à Saint-
Imier. A tel point que le lundi
16 mai, la future société tien-
dra son assemblée constitu-

tive. «Pour aller ensuite de
l’avant, nous lancerons une
campagne de financement par-
ticipatif afin que de nouveaux
coopérateurs s’inscrivent»,
promet Victoria Suppan, fer de
lance du groupe, qui vise no-
tamment la plateforme en li-
gne Yes We farm. «Pour per-
mettre au magasin de pouvoir
continuer, plusieurs particu-
liers nous ont déjà fait des pro-
messes de dons.» Suite à une
récente visite à l’épicerie Au-
trement, les futurs coopéra-
teurs comptent s’inspirer plei-
nement d’un modèle qui
convainc. En gros pour chaque
membre: L’achat d’une part so-
ciale d’au moins 200 francs,
trois heures de travail par mois
à investir, ainsi qu’un rabais de
10% sur la marchandise dispo-
nible. Tout cela pour faire tour-
ner la boutique, en garantis-
sant le salaire de deux à trois
postes à temps partiel. «C’est
ce qui se passe classiquement
dans les coopératives en
Suisse, et le concept a déjà fait
ses preuves auprès d’autres
épiceries», soutient Victoria
Suppan. «Il s’agit en fait d’un
état d’esprit, qui provient vrai-
ment d’une envie de faire les
choses autrement.»
Au sein de locaux encore tenus
secrets, le nouveau magasin
rouvrira sous une nouvelle en-
seigne, l’été prochain. Une pé-
riode clé, à en croire Nancy
Braendle. «On sait qu’autour
du 15 août, c’est non seule-
ment la rentrée scolaire, mais
aussi un peu comme une nou-
velle année qui commence. Il y
a toujours de nouveaux clients
qui arrivent et d’anciens qui re-
viennent. Ils ont envie de pren-
dre de bonnes résolutions ou
de tester autre chose.»

L’union fait la force du vrac
Les vendeurs de produits en vrac marchent parfois sur des œufs. A

Saint-Imier, ST’-I vrac va renaître prochainement sous la forme d’une coopérative.
PAR SALOMÉ DI NUCCIO

CONSOMMATION

Grâce à la ferveur d’une dizaine de clients fidèles, l’offre du magasin ST’-I vrac pourra perdurer en Erguël. SDN

Dès que les gens n’ont plus
été confinés, ils ont repris

leurs bonnes vieilles
habitudes.”

NANCY BRAENDLE
PATRONNE À SAINT-IMIER DU MAGASIN DE

VENTE EN VRAC ST’-I VRAC

VIGIER
Nuage de
poussière
sur Péry
Un incident technique s’est
produit mercredi dernier à la
cimenterie Vigier lors du
processus de redémarrage
du four. «Une avalanche de
matière première est
tombée dans le four et a
entraîné l’arrêt de celui-ci,
peut-on lire sur le site de la
commune. Cet incident a
provoqué un nuage de
poussière, qui s’est déposée
sur les parebrises
notamment et sur tout
autre objet d’extérieur. Les
responsables de Vigier ont
invité la population à les
contacter pour un éventuel
nettoyage. «Une
soixantaine de personnes
ont fait appel à l’entreprise,
notamment pour des
parebrises et autres meubles
de jardins», a précisé
Michael Essig, le directeur de
l’administration et des
finances de Vigier, à nos
collègues de Canal 3. MPR

PARC CHASSERAL
Sensibilisation
sur le terrain
Le Parc mandate pour la 3e
année consécutive
l’agricultrice Rahel Burger
pour effectuer une
sensibilisation de terrain
autour de la Place centrale.
Objectif: expliquer et
rappeler aux visiteurs les
bons comportements à
adopter dans la nature.
Mise en place en 2020 suite
au fort afflux de visiteurs
sur les hauteurs des Prés-
d’Orvin durant la période
Covid, cette action permet
de limiter les tensions et les
conflits entre les différents
usagers des lieux. MPR

EN
BREF

Trois sur treize à Saint-Imier

Le ceff Santé-Social a remis, jeudi dernier, trois diplômes ES en soins
infirmiers à Lidia Donadei, de Moutier; Elodie Ployez, d’Orpond et
Manuel Staehli, de Bévilard. «Treize au départ et trois à l’arrivée: n’est-
ce pas significatif des exigences de la formation supérieure que vous
avez suivie et terminée avec succès? N’est-ce pas révélateur des con-
naissances approfondies et des compétences élargies que vous avez
acquises durant ces trois ans de formation?», a notamment déclaré
Daniel Roulin, le directeur du ceff Santé-socal dans son discours. MPR

CEFF SANTÉ-SOCIAL En route pour la 64e
La Fête des Saisons fait son grand retour.TAVANNES

Annulée deux années de suite,
la Fête des Saisons est de re-
tour. Elle se déroulera du 19
au 21 août. Les sociétés du vil-
lage ont accueilli la nouvelle
avec bonheur lors de l’assem-
blée générale de jeudi soir. Les
rues du village seront donc à
nouveau en fête à l’occasion
du week-end du 3e dimanche
du mois d’août, comme le
veut la tradition.
L’invité d’honneur de cette
64e édition sera la fondation
Digger. Rappelons que l’entre-
prise tavannoise relève l’im-
mense défi du déminage hu-
manitaire depuis plus de 20
ans. Avec un tel invité, le
thème du corso relevait de
l’évidence: les inventions.
La pandémie n’a visiblement
pas altéré la motivation des
sociétés locales. Au contraire,
si une seule démission est à
déplorer (Bois ta région), qua-
tre nouvelles sociétés ont été

acceptées. Une association de
jeunes gens du village sous
l’appellation Biergarten, la so-
ciété de pêche et son Gold ju-
nior club (qui participeront à
la fête dès l’an prochain), le
Jodleur-Club Le Fuet et le Club
des Patineurs de Tramelan.

Vaisselle réutilisable
Si le comité d’organisation
s’active encore pour dénicher
quelques animations de rues,
une grande partie de son tra-
vail aura été de résoudre la
problématique de la vaisselle
réutilisable qui est désormais
imposée dans tout le canton.
C’est évidemment le point qui
a été le plus discuté. Par man-
que de recul et d’expérience,
l’option de location pour l’en-
semble de la fête aura été rete-
nue pour cette année. Le co-
mité d’organisation
soutiendra évidemment la dé-
marche, tant financièrement

qu’au niveau de la logistique,
avec l’aide précieuse des jeu-
nes scouts Pierre-Pertuis. Ces
deux dernières années sans
fête n’ont heureusement pas
eu trop d’incidence sur les
comptes. Avec des dépenses
courantes pour environ
2500 fr., la fortune de l’asso-
ciation est aujourd’hui de
30 500 francs.

Recherche président
Cela bouge au niveau du comi-
té. Si les départs de Christian
Achermann et de Stéphanie
Amstutz ont été compensés
par les arrivées de Romain
Voumard et de Salomé Schei-
degger, trois personnes quitte-
ront leur poste à l’issue de
cette 64e fête. Le président Jo-
nathan Hirt, la responsable du
corso Valérie Lüthi et le cais-
sier Fabrizio Sommaggio se
cherchent des remplaçants.
L’appel est lancé. C-MPR
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